2etour d'exode

AApres deux mois d'errance a travers
la _frvance du novd vers le sud fuyant les
combats, notrve piteuse caravane de trois
voitutes de femmes,  d'enfants et
heureusement du seul homme de la famille
non mobilise, mon grand-pere, rentre dans
mon village natal. Fus de maison, toute ln
tue a éte victime d'une bhombe incendiaive.
Jout a bralé le magasin de ma grand-meve
et Uappartement de mes parents qui, encove
jeunes mariés, n'avaient encore pas eu le
temps de déballer leurs cadeaux de maringe
YNa mere erve dans les ruines  aucune
tvace de ce qui a été un foyer, mais mivacle,
une assiette calcinée, mais intacte, survit
la, seule vescapée du beau service de
vaisselle, elle témoigne, depuis, sur un de

mes muvrs.



